
С . CHARVET (1921) 

L'animateur, le mainteneur de notre 
Groupe de Marseille, n'est plus ! L'un 
d'entre nous reprendra les consignes, 
mais il sera particulièrement difficile à 
remplacer. 

Camille Charvet est né à Chatonnav, 
en 1902 ; ancien élève de la renommée 
Ecole Robin, de Vienne, il fit partie de 
la nombreuse Promotion 1923. 

Officier d'Artillerie, formé à Poitiers, 
i l fut, comme beaucoup, mobilisé en 
1939-1940. 

Sa carrière technique fut, dès le 
début, orientée vers le chauffage. 

En 1945, il abandonna son poste 
d'ingénieur à la Compagnie des Eaux 
de Marseille, pour prendre la direction 

de la succursale marseillaise des Etablis­
sements Trayvou, bien connus des utili­
sateurs d'appareils de pesée. 

Sous son impulsion, l'influence de 
ces Etablissements s'accroît notablement 
dans le Bassin Méditerranéen, en Afri­
que du Nord et, en particulier, en 
Tunisie. 

Fort de son expérience et des résul­
tats obtenus, il acquiert, en 1955, un 
atelier artisanal d'électricité générale, 
« Force et Lumière », où, jusqu'en 
1962, il a pu penser que la voie était 
tracée pour ses enfants, et sa tâche bien 
remplie. 

Parfait pire de famille, il a pu don­
ner à ses enfants éducation morale et 
instruction. 

Il garde le contact avec son ancienne spécialité puisqu'il 

auprès des Tribunaux dans la branche 
Chauffage - Conditionnement - Venti­
lation. 

Entre-temps, il assure les fonctions 
de secrétaire de l'Union des Ingénieurs 
de Provence, groupant tous les anciens 
des grandes écoles, sous l'impulsion de 
M. Mercier, et il fait partie, à ce titre, 
de l'Organisation « Marseille-Accueil » , 
créée en vue de faciliter l'installation 
en Provence de tous les visiteurs, dans 
le cadre professionnel et culturel. 

En 1964, il participe à la création de 
l'Association pour l'Emploi des Cadres 

est nommé expert 

(A.P.E.C.). 

Chrétien convaincu, il a un rôle 
déterminant dans l'organisation de la 
charité dans sa paroisse, avec une dis­
crétion et une efficacité rares ; il visite, 
conseille et facilite l'existence de fa­
milles nécessiteuses. 

Mais je crois que l'activité dont il 
était le plus satisfait, et à laquelle il a 
donné ses derniers moyens, c'est la 
création du S.P.E.S. (Service Provençal 
d'Encouragement et de Soutien), orga­
nisme pratique de l'Association de sou­
tien de l'action du Comité de Probation 
et d'Assistance aux libérés de Marseille, 
groupement agréé récemment par le 
Ministère de la Justice. 

Comme ailleurs, Charvet donne là sa 
pleine mesure. 

Quant à notre Association, est-il be­
soin de rappeler l'action de notre ca­
marade ! 

Il a été conseiller de notre Associa-
tion, de 1964 à 1968. 

De plus, il prit en charge, en 1962, 
la délégation de la région provençale, 
à la disparition de notre camarade 
de Montgolfier, et, depuis, l'activité de 
notre région dépendait entièrement de 
son efficace concours. 

(CROZAT, 1923). 

A Madame Charvet et à ses enfants, 
l'Association renouvelle l'expression de 
sa profonde sympathie. 


